
 

La maison Pascal Poirier 
Shediac (Nouveau-Brunswick)  

La plus vieille maison de la localité côtière de 
Shediac est parfaitement intégrée à son 
voisinage composé de majestueux terrains en 
pente, de jardins et d'ornements victoriens.  

La maison à ossature de bois d'un étage et 
demi a été le lieu de naissance et de 
résidence de l'éminent patriote acadien 
Pascal Poirier (1852-1933). Celui-ci était le 
douzième et dernier enfant de Simon Poirier 
et Henriette Arsenault, originaires de Grande-
Digue, non loin dans la Baie de Shediac.  

Pascal Poirier était un brillant jeune homme 
qui a fait ses études au Collège Saint-Joseph 
de Memramcook. Il s'est taillé la réputation 
d'être un défenseur de la cause acadienne et 
un avocat habile, mais il a aussi été un 
écrivain et homme de lettres et un agent de la 
Couronne. En 1885, le premier ministre John 
A. Macdonald le nomme sénateur, en faisant 
le premier Acadien à occuper cette fonction.  

Pendant plus de 150 ans, la maison est 
restée dans le giron familial. Lorsque la ville de Shediac l'achète pour la 
préserver et la transformer en musée historique, les planificateurs en 
conservation du patrimoine découvrent que les apparences sont parfois 
trompeuses. Bellemare LeBlanc, spécialiste des maisons acadiennes de 
l'Université de Moncton, est allé jusque sous les bardeaux du toit et 
même sous les lattes du plancher pour découvrir la vérité sur la Maison 
Poirier.  

La première énigme concerne l'âge de la maison. La tradition orale nous 
dit que la maison a été transportée depuis Grande-Digue par Simon 



Poirier quand la famille a déménagé à Shediac en 1829. La maison 
aurait donc été construite avant cette date car il aurait été insensé de 
déménager une maison nouvellement 
construite.  

L'origine acadienne de la maison ne fait pas 
de doute. Des caractéristiques en témoignent 
comme les poutres taillées, des traces d'un 
foyer en maçonnerie pour chauffer la maison 
et pour cuisiner, et un grenier à l'étage. Autre 
caractéristique acadienne, la cuisine d'été en 
saillie derrière la maison. LeBlanc a examiné 
le squelette de la maison pour y découvrir un 
élément probant des origines acadiennes de 
la construction : des poutres en H, où les 
solives du plancher croisent le plafond. Ni les 
Français ni les Anglais n'utilisaient cette 
méthode. Les modifications que les Poirier apportent à leur maison au fil 
des ans répondent aux nouvelles technologies et aux nouvelles modes.  

« Il ne subsiste aucun exemple connu de maison acadienne d'avant la 
déportation » nous dit Bellemare LeBlanc. Chaque maison acadienne 
est un trésor. Voilà ce qui rend le lieu de naissance et de résidence du 
sénateur Pascal Poirier si précieux.  

Pour plus d'information, consultez le site suivant : 

http://www.lieuxpatrimoniaux.ca/rep-reg/affichage-
display_f.aspx?id=1249 
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